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Les défis sont immenses, 
mais le pouvoir de la société civile l’est tout autant

Plus de 800 participants issus d’organisations de citoyens et de parties prenantes de toute l’Europe, y compris des organisations de jeunesse, des ONG et des journalistes, participent à la Semaine de la société civile du Comité économique et social européen, organisée du 17 au 20 mars 2025. La séance d’ouverture a mis en évidence la nécessité de protéger l’espace civique grâce à l’action juridique, en réaffirmant le rôle clé que joue la société civile: demander des comptes aux décideurs, construire des ponts, soutenir la résilience sociale et faire entendre des voix trop souvent ignorées. 

La Semaine de la société civile 2025 a pour thème «Renforcer la cohésion et la participation dans des sociétés polarisées». Avec ses trois grandes initiatives, à savoir les panels du Groupe de liaison, l’initiative citoyenne européenne et le prix de la société civile, cette manifestation a pour objectif de: 

· remédier à la polarisation croissante qui a été alimentée ces dernières années par les conséquences de la crise financière, du changement climatique et des inégalités grandissantes entre les revenus;
· souligner le rôle clé que la société civile peut jouer dans ce contexte; 
· rassembler les solutions de la société civile et les demandes qu’elle adresse aux décideurs politiques de l’Union, afin de contribuer à la dépolarisation de l’Europe en renforçant la cohésion de la société et la participation démocratique dans des domaines clés pour la société.

Oliver Röpke, président du CESE, a souligné les moments difficiles où les sociétés sont confrontées à une polarisation croissante et où la confiance dans les institutions démocratiques diminue. Il a ajouté: «La société civile doit relever le défi. La participation, le dialogue et la solidarité ne sont pas seulement des idéaux: ils forment la base d’une Europe résiliente et unie. La société civile a le pouvoir de résorber les fractures, de donner les moyens d’agir aux voix qui ne se sentent pas entendues et de rétablir la confiance dans les processus démocratiques. À l’occasion de la Semaine de la société civile, réaffirmons notre engagement en faveur de l’inclusion et de la citoyenneté active. Une démocratie forte ne dépend pas seulement de ses institutions, mais aussi de l’engagement de l’ensemble de ses citoyens.»

Dans son discours liminaire, Albena Azmanova, professeure de sciences politiques et sociales à la City St George’s, University of London, a abordé la question de l’insécurité économique croissante à laquelle est confrontée la majorité de la population, la qualifiant d’«épidémie de précarité». Elle a expliqué pourquoi la société civile est la clé qui permettra de réaliser une avancée décisive, en ces temps d’insécurité massive.

«En raison de cette forte insécurité économique, la plupart des personnes ne veulent plus lutter. La société civile a la volonté de se battre. En cas de crise, la société civile peut se charger de lancer des avertissements, en précisant que les gouvernements ne peuvent pas prendre le soutien tacite des citoyens pour acquis. Ses militants sont animés par une grande motivation, reposant sur la défense d’une cause spécifique. Ils sont les bras et les jambes visibles de la démocratie.»  

Comme l’a dit Younous Omarjee, vice-président du Parlement européen, «nous avons besoin de la société civile en tant que lien entre les citoyens, dans ce contexte de montée de l’individualisme, et en tant que rempart contre les idées d’extrême droite qui se propagent». 

Le rôle crucial des ONG dans la résilience sociale et leur soutien aux groupes vulnérables et éloignés a été mis en lumière par Adriana Porowska, ministre de la société civile de Pologne, qui s’exprimait au nom de la présidence polonaise du Conseil. Elle a également fait part de l’expérience de son pays, s’agissant du rôle de la société civile pour ce qui est de garantir la résilience nationale. Mme Porowska a également mis à l’honneur la force des petites communautés, en évoquant le lancement d’un nouveau programme gouvernemental qui donne la priorité aux besoins des petites communautés en Pologne. «Il est essentiel de façonner des communautés plus résilientes et coopératives pour assurer une reprise à long terme.»

Face à la polarisation et aux débats conflictuels propagateurs de haine et de stigmatisation que nous connaissons actuellement, Szabolcs Schmidt, de la direction générale de la justice et des consommateurs de la Commission européenne, a souligné qu’il s’impose plus que jamais de disposer, dans le débat public, d’une société civile crédible, forte et claire. «Il existe un mandat politique clair pour soutenir et renforcer la société civile et la Commission reste déterminée à atteindre cet objectif.» 

Brikena Xhomaqi, coprésidente du Groupe de liaison du CESE avec les organisations et réseaux européens de la société civile, a souligné que la devise dont l’Union est si fière, «Unie dans la diversité», se cultive sur le terrain. Toutefois, elle a signalé que les organisations de la société civile et les ONG sont menacées, car leur financement et leur rôle sont remis en question. «Les organisations de la société civile ne peuvent pas fonctionner sans ressources. Nous avons besoin d’institutions qui préservent la société civile, ainsi que d’une protection juridique de l’espace civique, pour faire en sorte que notre société reste soudée, unie dans la diversité.»

Petros Fasoulas, secrétaire général du Mouvement européen international, a évoqué la responsabilité des citoyens pour ce qui est de contribuer à la polarisation. Ce dernier a encouragé la promotion de discours positifs, offrant de l’espoir et engageant un dialogue pour favoriser la démocratie ouverte et participative. 

La représentante du Conseil national de la jeunesse de Moldavie, Mădălina-Mihaela Antoci, a réaffirmé que la trajectoire européenne de la Moldavie prouve que l’unité dépasse les frontières. «Le soutien de l’UE à nos réformes et à notre résilience montre que l’unité de l’Europe repose sur des aspirations communes, et pas seulement sur la géographie.»

La Semaine de la société civile se poursuivra avec l’initiative citoyenne européenne, le mardi 18 mars 2025. Les débats du mercredi 19 mars seront axés sur la technologie au service du bien commun, le logement abordable, le financement des organisations de la société civile et la manière de répondre aux préoccupations d’une transition écologique et juste. Le dernier jour, le 20 mars, les débats porteront sur la stratégie européenne relative à la société civile et la cérémonie de remise du prix de la société civile, prix qui vise également à lutter contre la polarisation néfaste de la société européenne. Vous pouvez suivre ces manifestations ici. 
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